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DU MINISTERE DES AFFAIRES CULTURELLES LE TNM A L’ORPHEUM

l ne année d’activités cl de décentralisation Mère Courage de B. Brecht
L* Hti afftlrM

cultuxlltt pr*«*nt* >en bilan 
peur l'année 1965 dan* un tex-
te envoyé è le prene. Noua pu- 
blioni ce texte officiel "In ex-
terne" (NDLR).

Tour le ministère des affai-
res culturelles, l'année lf)f>5 en 
été fertile en réalisations. 
Toul d'abord, ses structures se 
sont renforcées pour répondre 
aux nécessités qui résultent de 
l'expansion constante de son 
ad ion. Trois directions géné-
rale! ont été créées ou rema-
niées la direction générale 
des Arts et des Lettres, celle 
de la Diffusion de la culture 
et celle de l'Enseignement ar- 
Ustiquf

On aura déjà remarqué le 
commencement des travaux 
pour la construction du Con-
servatoire du Québec. C'est le 
résultat tangible du sucrés 
remporté par 1» Concours 
d'architecture — ouvert à tnua 
les architectes canadiens, 
membres rie l'Institut royal 
d'architecture du Canada — 
et dont l'édifice commémorera 
l’établissement de la Confédé-
ration

I.e 24 novembre, le gouver-
nement du Quebec, représen-
té par le ministère des affaires 
culturelles, a signé une enten 
te de coopération culturelle 
avec le gouvernement de la 
République française. On sait 
déjà re que représentent ces 
accords qui ne peuvent que 
treer des liens encore plus 
étroits entre te Québee et la 
France. Des échanges en dé-
couleront qui devraient se 
concrétiser des le début de 
l’année 196fi.

De ministère a favorisé la 
decentralisation artistique sous 
toutes ses formes Des Salons 
du livre itinérants ont déjà 
obtenu des sucrés auxquels la 
presse a fait écho. lui pre-
mière exposition d'art plasti-
que a été inaugurée le 17 dé-
cembre dernier, à Ville Jac-
ques-Cartier. On présentait 
plus de trente tableaux tirés 
des collections du Musée du 
Québec. De public de cette ré-
gion a apprécié une telle ini- 
liative. Cette exposition itiné-
rante doit parcourir un circuit 
qui la conduira à Rimouski, 
Gaspé. Saint Hyacinthe et Chi-
coutimi.

D'activité du Centre d’art 
dramatique du Conservatoire 
s'est étendue Formé essentiel-
lement d'anciens élèves du

Conservatoire, ce groupe artis-
tique est avant tout un théâ-
tre de tournées ; Il s'est fait 
apprécier par les publics d’u-
ne quarantaine de villes du 
Québec.

On décentralise aussi le 
Festival international du film 
rie Montréal. Au cours de l’an-
née qui se termine., ce festi-
val a été présenté à Québee 
et a Sherbrooke On pi jt en 
dire autant des Grands ballets 
canadiens qui ont donné des 
représentations dans plusieurs 
villes du Québee ainsi que 
dans les Maritimes, en dehors 
ries grands centres tels que 
Montreal. Québec et Toronto

On cherche également à 
étudier tous les moyens pro 
pres à faciliter l'intégration 
des Néo-Canadiens au milieu 
francophone du Québec. Cela 
implique la préparation et la 
formation d’un servire qui 
proposera une politique d’im-
migration pour le Québec. Des 
représentants de huit ministè-
res et un représentant du 
Conseil d'orientation économi- 

ue ont participé aux travaux
un comité interministériel 

qui a étudié les problèmes ro- 
iatifs à l’accueil et à l’inià- 
gration des Néo-Canadiens

Quant à i essor des biblio 
thèques au Québee, il est indé 
niable Depuis cinq ans, le 
nombre s en est augmenté d'u 
ne vingtaine. On compte aussi 
trois bibliothèques régionales 
'nouvellement créées) et. dont 
le rayonnement s'étendra sur 
plus d'une centaine de muni-
cipalités.

D’activité des bibliothèques 
publiques est considérable. 
Leur budget d’achat a augmen 
té de 145 p.c. et celui des sa 
laires de 73 p.c., grâce à l'aug-
mentation des contributions 
municipales 65 p.c) et des 
subventions du gouvernement. I 
Ces dernières, de $140,000 j 
qu elles étaient en 1960-61, ! 
sont passées à $1,000,000 pour 
1965 66, ce qui représente une 
augmentation de 614 p.c.

Si Ton pense au Conserva-
toire de musique et d’art dra-
matique du Québec, on soit 
qu’il est considéré aujourd’hui, 
sur le plan international, com-
me l’une des grandes écoles 
supérieures de musique. De 
nombreux artistes qui y ont 
perfectionné leur art assurent 
le prestige et la renommée du 
Québee sur les scènes du mon-
de En mai 1965, un comité 
consultatif de la Fonction pu-

A COMPTER DU 13 JANVIER, A LA PLACE DES ARTS

Refour de
Parce que Léo Ferré a mis 

en musique comme personne 
les poèmes de Ixiuis Aragon, 
de Baudelaire, de Verlaine, 
rie Rimbaud, il demeurera 
dans la chanson française. Par- 
ee qu'il a tout chanté aussi, 
la révolté et la tendresse, l’a-
mour et la haine, les "petites 
mômes'’ et l'homme, et par-
ce qu’il continue, le public 1* 
suivra Venu à Montréal pour

COTE
MORALE
DES
FILMS

Service de l'Office rathotlqu* 
national des technique» de 

diffusion

ÀfîONV AM» TH K ECSTASY, THF: 
Le film fait apju»rftitre l’esprit de 
foi d'un grand artiste. Lee adulte* 
«auront replacer dan* leur con- 
tcNte historique de* attitudes sur-
prenante* de la part de gens d'E- 
gllse Adultes
AMANTS, LES : Ce film Immoral 
constitue mie Idéalisation de l'a-
mour adultère et comporte des 
scènes d'alcôve inacceptable*. A 
proscrire.
A N N K K s SU VAC.FS, IFS : La
perspective morale de ce film reate 
assez confuse En outre la presen-
tation Indulgente de moeure peu 
exemplaires reserve le spectacle 
eux adulte* avertis. Adulte*, de» 
réserves
HI.ONDK COMME CA, UNE eote
provisoire Adulte*.
HOPING BOEING: Malgré 1* ton 
de comédie, le libertinage du héro*. 
un dialogue grlvol* et de* effet* 
■uggerntifs motivent de nette* ré- 
•ervn*. Adultes, de* réserve*.
HON H Fl K, LE: L'amour adultér* 
e*v présenté ici comme un complé-
ment du bonheur conjugal C* 
thème Immoral ainsi que de* scè-
nes d alcôve Inacceptable* moti-
vent la cote extrême A proscrire. 
BIN N Y » \ KF is MISSING: Cer-
taines situations troubles ou déli-
cates font reserver l’enaemble aux 
adultes Adultes.
CFNT IIRIQl'tN FT OFS TUILES:
Le ton de parodie atténue la portée 
de l'ensemble. Des toilettes osées 
motivent toutefois des reserves. 
Adulter-, de* réserves.
CHAH ADF: 1^» film comporte de 
nombreuse* violences l* ton de 
comédie atténue la deeinvoltur* 
avec laquelle on v traite 1* ma- 
rin-e Adulte*
< H ATTF Al i Ol FT. FA Ce film 
•e déroule dans un climat morbi-
de de violence et de sadisme. A 
déconseiller.
COHNIALD. LE: L'ensemble est 
plutôt inoffensif mal* des élé-
ments suggestifs le font réserver 
aux adultes. Adultes 
DARLING : cote provisoire Adul-
te*. do* réserves
DILIGENCE PARTIRA A L'AI BE,
LA: Le héros du film fait triom- 
pner la Justice, non sans les vio-
lences coutumières à l’époque évo-
quée Adultes et adolescents.
DO NOT IMSTl'RH: cots previ- 
•otre Adultes
FAST ONES. THF Le* adulte* 
sauront fair*? les distinction* vou-
lues dans l'appréciation de c* film 
qui present* les agissement* d* 
Jeunes dur» Adultes.
GKF ATFST STORY FVFR TOLD, 
THF• Le aujet de ce film, d’un* 
très haute valeur spirituelle, est 
traite avec respect ei dignité. Quel-
ques détail* inexacts prennent un* 
Importance secondkira par rapport 
h 1 ensemble Tous 
HIM.. THE: C> Hlm s’igmstls* 
ave force fies abus d'autorité et 
ni;\ de en fave ir de la di*nit« hu-

Léo Ferré
U première fois, il y a deux 
ans, voici qu'il revient, cette 
fois, mais à la Place des Arts, 
du 13 janvier au 16 inclusive 
ment. A son premier voyage, il 
était accompagné d'un seul 
pianiste et l'on regretta de ne 
pas entendre plus d* musique 
de ce musicien qu'est Léo Fer 
ré. Mais, la semaine prochai-1 
ne, il aéra accompagné d’un 
orchestre au complet.

main*. De* •eéna* pénible* font 
ré*4*.’v*r l'en*emhl* mu* adulte* 
Adulte*
HOMME A TOUT FAIRE, L’i On
peut noter une certaine évolution 
poattlve dan* la conduite du héroe 
Des danse* osée* font réaerver 1* 
film aux adultes Adultes 
HUSH. HUSH. SWEET l'HARLOT- 
TF, : L’atmosphère morbide du 
film et de* scène* de brutalité 
assez pousséea motivent des ré-
serves Adultes, de* réserves. 
JULIET OF THE SPIRITS Dans 
cette étude de l'anxiété provoquée 
chez une femme par l’infidélité de 
mon mari, des éléments troubles 
ou équivoque* motivent de nette* 
reserves Adultes, des réserves. 
KNACK. THF: Cette comédie lou-
foque contient une satire subtile 
du comportement libertin d’une 
certaine Jeunesse. Le caractère aca- i 
breux de certaines situations et un 
dialogue assez cru font réserver ■ 
l'ensemble aux s e u 1 s adultes. ! 
Adultes.
KWAIDAN: Le caractère légendaire! 
et le contexte exotique atténuent j 
la porter des cruautés et des scè- j 
nés ImpreiKfilonnnntcs. Adulte* et : 
adolescents.
MAFIOSO : Lé geste meurtrier du 
héros est présenté dan* le contex-
te d une critique lucide de l'esprit 
et de* méthode* d’une organisa-
tion criminelle Adultes 
MERVFIILEUSE ANGELIQUE I* 
présentation sympathique de Tln- 
condult* de l'hérolne e* une re-
cherche d'effets suggestif* moti-
vent un* cote névère A décon-
seiller.
MOI F.T LES HOMME# DR QUA-
RANTE a n# eot* provisoire 
Adultes, des réserve*
MONDE FOU. FOU. FOU, FOU. 
UN: Quelque* légèreté* sont noyée* 
dan* un ensemble anodin. Adulte* 
et adolescent*
MORI I I RI : voir plu* b»* LB SA-
BOTEUR
ONIH.A B A : Cet étalage brutal *t 
éhonté de moeurs bestiale* et 
d'images licencieuse* constitue un 
•pectacle dégradant A proscrire 
PAS QUESTION LF SAMEDI : Plu-
sieurs notations positives *e font 
Jour dans cette comédie de bon 
alol où l’évocation de situations 
Irrégulières n’a guère de portée 
Adulte* et adolescent*.
RFWARD. THF Ce film, de ten-
dance positive, montre lee effet* ! 
néfaste^ de la cupidité. Adulte* 
et. adolescent*.
ROI SANS DIVERTISSEMENT. UN 
Ce film déprimant reflète une 
conception profondément pessimis-
te et fau-sse de la nature humai-
ne A déconseiller.
SABOTLIR. LE. le film présen-
te un conflit entre le patriotisme 
et la lutte contre l'Injustice Des 
situations délicate* font re*erv«r 
l’ensemble aux adulte* Adultes 
SERGEANT DEADHEAD: oote 
provisoire Adultes,
SERGIL CHEZ LES FILLE# : «et* 
provisoire A déconseiller.
SOUND OF MUSIC, THE: C» film i 
qui respire l’optimisme *t la géné-
rosité. constitue un excellent di-
vertissement pour tou* les public* | 
Tous.
SYNANON: O* film présent* les 
effort* de narcomanes pour re-
trouver un* vl* normale De* acte* 
répréhensibles «ont présenté* com-
me 1* fait de personne* déséqui-
librée*. Adulte*
THAT DARN CAT : Cette comédl* 
de bon alol convient à tou* le* 
publics. Tou*.
THUNDER R AL! : cote provisoire : 
Adulte*, de* réserve*.
THUNDER ISLAND : le* aglse*-
men fs d’un tueur nrovçftAlonnel 
Mut réserver l'ensemble de pré-
férence aux adultes. Adulte*. «

bliqo* ét*it institué pour ét«- 
blir It classification du per-
sonnel enseignant selon des 
normes proposées par les en-
seignants eux-mémes et insti-
tuant la permanence et [ex-
clusivité dans les écoles du 
Conservatoire. Da section ri'sr* 
dramatique a utilisé le Thea-
tre National, à Montréal. A 
Québec, les travaux d’installa-
tion de la section d'art drama-
tique à l’égésu Trinity se 
poursuivent activement. Cet 
édifice deviendra la permanen-
ce du cours de théâtre.

Au cours de l’année, on a 
procédé a la création d’un co-
mité consultatif des Dettres, 
l’une des réalisations marquan 
tes pour l’exercice actuel. Ce 
comité tient des réunion! tri-
mestrielles.

De Salon du livre de Mont-
réal. auquel le ministère a 
assuré un appui considérable, 
a attiré près de cent mille 
visiteurs. Celui de Québec, pré-
senté en collaboration étroite 
avec le Service des lettres en

a pour sa part, aecueull plus 
de cinquante mille

On compte aussi, parmi les 
réalisations du Service des 
lettres, la réimpression de la 
collection "Art, vie et scien-
ce' ou Canada français”. Une 
tr , H'clian anglaise de cette 
collection est terminée. Ajou-
tons la publication d’une mo-
nographie de Michel Gau- 
mond "La Maison Fornel". De 
Grand Prix des concours lit-
téraires et scientifiques du 
Québec reprend le nom de 
"Prix David" et est porte a 
cinq mille dollars. On a cqale 
ment apporté des modifica-
tions à la loi de l’assurance- 
édition Enfin, un projet de loi 
relatif à l'accréditation des 
libraires a été préparé par le 
ministère et adopté par les 
Chambres.

Au cours du dernier exerci-
ce. l'Office de la langue fran-
çaise a établi de nombreuses 
liaisons avec des organismes 

ublics et privés. La diffusion 
u premier cahier de TOFL a

atteint 40.000 exemplaires. A 
la demande du directeur, une 
commission interministérielle 
pour l'étude et la rectification 
du langage de l'Administra-
tion a été créée,

Il y a eu aussi une réorgani-
sation en profondeur au Ser-
vice des archives du Québec. 
On a fait la planification au 
triple niveau des objectifs, de 
la structure d'organisation el 
de l'activité éventuelle du 
service en matière de docu-
mentation, de diffusion et pro-
motion de 1a créativité plasti-
que au Québec.

La restructuration des Con-
cours artistiques du Québec 
permet deux catégories pour 
la première fois : concours des 
art? plastiques comprenant les 
sections de peiniure, sculptu-
re et d'arts graphiques ; con-
cours darts appliqués à sec-
tion unique Cela fait passer 
les expositions ries oeuvres re-
tenues de deux à quatre dans 
les villes de Montréal et de 
Québec.

par Jean BASILE
Il aura donc fallu vingt an» 

pour qua la guarra na »oit 
plu» ca qu'alla a été. Malgré 
la Coréa, l'Algorie, la Viet-
nam. C'ait affreux mai* c'ait 
comme ça. Ou plutôt, la guar-
ra a perdu son romantisme 
boueux. La fleur au fusil fait 
rire. Et puis, les composantes 
ordinaires de la guerre, ar 
gent soutane, ne sont plu» de 
mise. On parle moins au Vati-
can de guerre juste ou de 
guerre injuste. Quant à l'ar-
gent,.. Non, ce n'est plus si 
simple.

Alors, "Mère Courage" de 
Brecht que présente actuelle-
ment le TNM a perdu un pau 
de son lustre. La parabole sen-
ne un peu faux. Elle tomba 
légèrement à côté. Ca, la guer-
re ? Allons donc ! Une partie 
da famille an campagne, peut- 
être. Las arguments sont de-
venus un pau faibles. La dé-
monstration n'ast plus con-

vaincante. On est bien d'ac-
cord. La guerre, c'est très mal. 
La guerre, ca n'est pas indivi-
duellement qu'il faut lutter 
contre elle. La guerre, ça dé-
truit tout de l'homme. Mais 
après...

Le danger est maintenant 
ailleurs. Le contexte a changé. 
Il faut se faire une raison.

Mais Brecht a écrit "Mère 
Courage" avant les camps na 
lis et avant Hiroshima. Notre 
sensibilité a changé. Ce n'est 
pas de sa faute. C'est celle 
d'Hitler et d'Einstein. Si l'on 
veut comprendre vraiment la 
guerre, il faut voir "Au temps 
du Ghetto" de Rossif ou mê-
me "Hiroshima, mon amour" 
de Resnais. Du cinéma peut- 
être. Mai» la moindre image 
est, dans ce cas, bien plus per-
cutante que les phrases.

SI "Mère Courage" reste une 
grande pièce, ce n'est certes 
pas par son message mais par 
son contenu humain. Par ses 
caractères, si on veut. Après 
tout, c'est ça aussi le théétre.

Mais lé, du grand at du beau 
théétre. Habile mai# digne. 
Fort mais sensiblt. Haut mai# 
accessible.

John Hirsch a fait la mise en 
scène. Disons, au préalable, 
que le TNM a eu une excellen-
te idée de faire venir du Mani-
toba Theatre Center cet artis-
te. A Montréal, on /i* connaît 
que Montréal. Avec lui, notre 
horizon s'élargit et l'or» peut 
voir enfin ce qui se passe ail-
leurs.

John Hirsch a pris "Mère 
Courage" avec probité. Il a 
monté Brecht comme du 
Brecht. Outre cette probité qui 
l'a fait se retrancher derrière 
son texte, j'admire lui une 
grande sensibilité, il a réussi 
à recreer ses personnage* avec 
précision d'un trait vif et pro-
fond. Sa "mère Couiage" a de 
la force et de l'humanité. Il 
souligne largement chaque 
trait de caractère, se servant 
avec bonheur d'un décor ex-
cellent de Eoin Sprott. En rée- 

(Suite j  la page 9)
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DISQUES
• JENNY ROCK — vol. 3: 
Pour les amateurs de yéyé 
qu! retrouveront leur chanteu-
se dans des airs connus de 
Claude Gagnon, Pierre Baillar- 
geon, etc... (Select — M. 298- 
100).

• ANDRE VERCHIJRF.N — 
"Sur un air d'accordéon” : Le 
piano du pauvre chante "Zim 
boum". N’avoue jamais” "A- 
line”, 'La Nuit”, etc... (Alouet-
te nr SAD 531).

CENTENAIRE
A l'occasion du premier cen-
tenaire de !» naissance de 
Ferruccio Busoni, le duo Gori- 
ni Lorenzi donnera un récital 
de piano au Redpath Hall, lun-
di le 10 janvier 1968 à 20h.30. 
Outre la 1 Fantasia rnntrappun 
tistica" de Busoni, le duo in-
terprétera des oeuvres de 
Schumann, Debussy, Dvorak et 
Rachmaninov. Le concert est 
organisé par le Service cultu-
rel italien de Montréal. Pour 
tous renseignements supplé-
mentaires : 849-2368.

OBJECTIf
La revue de cinématographie 
•Objectif" 'décembre 1965) 
vient de paraître. Après une 
interruption, quelques nou-
veautés : format plus grand, 
maquette plus soignée, som-
maire diversifié. Quelques an-
ciennetés : mêmes collabora 
leurs dont Robert Daudeün, 
Michel Patenaude, Jean-Pierre 
Lefebvre, etc,.. Ce numéro 
comprend : un entretien avec 
Gilles Carie — un compte ren-
du du dernier Festival du film 
de Montréal — des notes 1 pas 
très gentilles) sur Jacques 
Godbout, la revue Séquence, 
etc...

LITTERATURE CONTEMPORAINE
M. Normand Deslongchamps 

donnera une autre série de 
conférences sur la littérature 
contemporaine le vendredi soir 
è 8 heures, du 21 janvier au 
2'' mars, au Collège Sophie-Ba 
rat, 1239 est boulevard Gouin, 
près de la rue St-Hubert 11 
Iraitera cetie année différents 
visages de l'homme vus à tra-
vers des auteurs comme 
Brecht, dramaturge allemand; 
Cndsrl. romancière norvégien-
ne; T.S. Eliot, poète et draina 
turge américano-anglais. Les 
personnes qui assistent régu-
lièrement aux cours peuvent, 
apres examen, obtenir un cer-
tificat d'études si elles le dé-
sirent Pour tout renseigne-
ment : 381 3941.

"Mère Courage"

THÉÂTRE
P IA TIC ms \RTS — L'OSM (Zubln 

Mehta) 8.30
rn'lfcl)'! ( \N %DTENNE — Relâche 
IHEATKK DF LA PI ACF. — Relâche 
Oit PH i '1 r ' I - .Ir :e < * i •- 

r c " 8 '1 — DManche 7.30 — Relâ-
che lu’Trti

RîUi.AU-VERT — “On trêve de rire” 
8.30 - Dim. 2 30 - 7 30 

T \T3l Ur I t-i.Rf GllRF. — “On-
cle Vania” 8.30 — Relâche lundi 

am.VfKI M QL AT SOLS - l a 
» '>r*nfin' . S* m. 8. 50 — Dim : 
2. :0 - 7.?'J

CINEMA
CINI M \ rilFQt'K - Relâche 
AI M > > Ti- — "The \r.tmy and the 

ErsU’*}" 2.00 - 8 t>o 
A VKNl »: — -The Hill” 1.0Ü - 3.00 -

3.00 - 7.00 - 0.10
BNOJ — “l ne blonde comme

< a 1 11.50 - 3 t i - « 34 - lO.tMi — 
"Moi et les hommes de 40 ans” 
1.22 - 4.54 - 8.26

CANADIEN — “Merveilleuse Angé-
lique” 12 Oo - 3.24 - 6.38 - 10.12
- ‘Ont briques et des tuiles" 
1.19 - 5.1.3 - X.37

CAPITOL — “Hoeing - Boeing” 10.30
- 12.4.3 - 2.55 - 5.05 - 7.15 - 9-35 

CHAMPLAIN •— “In monde fou,
fou, fou, fou”, 12.05 - 3.05 - 6.05
- 9.05

CHATEAU — "L’Homme k tout fai-
re” 2.50 - « 10 - 9.30 — "l>a dili-
gence partira à l auhe” 1.15 - 4.40 -
* on

Cl N F WEEK-END — “Kwaldan” 
Sam. et dim 8.00

CINEMA FESTIVAL — "Onlhaba” : 
aeni 7.30 - 9 30; dim.: 1.30 - 3.30
- 5.30 - 7.30 - 9.30 

CINERAMA - IMPERIAL — "The
Greatest Story Ever Told" — Tous 

le» soirs : 8.00 Matinees: mer., 
•am., dim. : 2.00 — Dimanche
•oir : 7.30.

PALPHIN — "Les Amants” — 7.30 - 
P 30 — Sam. et dim.: 1.30 - 3.30 -
5.30 - 7.30 - 9.30.

F.LFCTRA — "La chatte au fouet"
12.00 - 2.58 - 5.56 - 8.51 — "Les 
années sauvages” 1.33 - 4.31 - 7.29 
10.27

EL Y 8F. F. — Resnais : “Mafioso” 
— Lun an Ten.: 7.30 - 9.30 — 
Ram.: 1.30 - 3.30 - 5.30 - 7.30 -
10.00 — Dim.: 1.30 - 3.30 - 5.30 -
7.30 - 8.30 — Eisenstein "La Bon-
heur” — même Horaire. — Res-
nais ; "Ij i Pantoufle dorée". Lun. 
au ven. 10.30 - 1.30 - 3.15 — Ram.: 
1 30 - 3.15

EMPIRE —- "Lee parapluies d» Cher-
bourg" — 6.30 - looo —. "Black 
Orphene” — 8.15. Pim. à partir 
de 1.00

ER ANC ATR — “I/Homme à tnnt fai-
re” 11 20 - 1.40 - 6 05 - * 25 — "La 
diligence partira à l’aube” 10.oo - 
1 05 - 4 36 - 7 50

GRANADA — "1^ trafic d’eselaves” 
3 0*5 - 6.1» - 9 40 — "Un roi sane 
dfTertiseement” 1.20 - 4.35 - 8.05

JEAN TALON — "Merveilleuse An-
gélique” h 38 - 10.20 — Dim.: S 2 OO
- 3 21 - i;..38 • 10.12 — lent bri-
ques et des tulles" 8.37 — Dim.: 
1.1» - 5.1.7 - 8.37 — ' rtntin et les 
orengev bleues" 10.00 - 1-00 - 3.30 
sauf le dimanche.

Kl NT — The Knack"-------- 12.55 -
2.55 - 4.35 - 6.55 - 9.00.

LAVAL — "La femme créa lamour"
12.30 - 4.15 - 8 00 — “La déesse du
Rio Bini" 2 00 - 5.45 - 9.30 —
"L’Eveil de l amour" 3.35 - 7.20

LOEWS — "Do not disturb" 1« 70 - 
12.45 - 2.55 - 3.10 - 7.20 - 9.35 

LA SUAI.A — "Le Mépris" 12.30 - 
5.10 - 9.5H — "la Bride sur le 
cou" 1.50 6 15 — “Et Dieu créa
la femme” 3.50 - 8 25 

Ml MU 11 i( — “Les années sauva{;es“ 
12.00 - 2 ..’>8 - 5.50 - 8.54 — La 
chatte au louet” 1.28 - 4.26 - 7.J1 
10.22

MONKL.ANP — "Bunny Lake is Mis-
hins;" 2.20 - 5.50 - 9.30 — "Syna- 
non” 12.30 - 4.05 - 7.40 

OUTREMONT — "Bunny Lake is 
missing" 1.20 - 5 25 - 9 35 — "Sy- 
nanon” 3.23 - 7.35 — "Topo Gigio"
9.30 a.m. - 11.15 a m.

PALUF. — "THUNDER BALL” 10.30
- 1.05 - 3.45 - 8-23 - 9.05 

PAPINEAU — “le trafic d’esclaves”
1.20 - 4.35 - 8.05 — ‘Un roi sans 
divertissement" 21.oo - 6.20 - 9.50 

PARISIEN — "La Vie heureuse de 
Leopold Z” 10.45 - 1.00 - S.10 - 
5.25 - 7.35 - 9.55

PLAZA — "Merveilleuse Angélique” 
12.00 - 3.24 - 6.38 - 10.12 — "Cent 
briques et des tuiles” 1.49 - 5.13
- 8.37

PLACE VILLE-MARIE — Grande 
Salle : "Juliet of the Spirits" 12.45 
3.35 - 8.20 - 9.05 
Petite Salle : "Zurba the Greek” 
12.50 - 7.30 - 6.10 - 8.50 
"Hysteria” 1.15 - 4.40 - 8.05 

"Sergeant Dead Head" 1.00 -
2.58 - 6 45 - 9.10 — "The East 
One” 2.35 - 5.25 - 8 20 

RIALTO — "When the bovs meet 
the girls" 2.50 - fi.15 - 9 40 —

RIVOLI — "Le trafic d’esclaves" 3.00
- 6.15 1 9.40 —- “Sergll cher les 
filles" MO 4.30 - 8.00

S \ INT - PEN IS — "Moi et les hom-
mes de 40 ans" 11.50 . 3.22 - 6.34 
. ]0 06 — “Une blonde comme ça" 
I 30 - 5.02 - 8.34
SAVOY — "The Reward" 1.15 - 4 00 

6.45 - 9,30 — "Thunder Island" 
2.50 - 5.35 - 8.20

STRAND — “Rergeant Dead Head”
10.00 - 12.50 - 3.4.5 - 6 40 - 9.35 
_ "The East One” 11.40 - 2.35 - 
5.30 - 8.20

VENDOME — "Pas question 1* ■•- 
medl” 12.15 - 2.4.5 - 5 00 - 7.15 -
9.30

VERDI — "l-a Dolea Vita" 
WESTMOUNT — "Darling'’ 12.30 - 

2.40 - 4.55 - 7.10 - 9.25 
YORK — "Saboteur (Morlturt)” 1 on

- 5.25 - 9.55 — "Hush. Hush, Iweet 
Charlotte” 5.65 - 7.35

(Suite de la page 8)

lité, I» text# placé, c'est un 
peu dans «es silences que l'on 
voit le metteur en scène. John 
Hirich meuble les siens avec 
une avarice de moyen qui es* 
la vraie richesse. D'un panta-
lon caressé par mère Courage, 

i il fait tout un petit drame inti-
me. D'un tambour qui pend au 
bout d'un poignet, il restitue 
toute une somme de courage. 
Son réalisme (un chapon plu-
mé sur scene, un rôt, etc...) 
est à son exacte place. Juste 
assez fort pour illustrer un 
texte où l'on parle abondam-
ment de "baisser culottes". 
Juste assez present pour per-
mettre a l'action de prendre sa 
distance hors d'une vérité quo-
tidienne qui tuerait la parabo-
le.

Au vrai la mise en scène de 
John Hirsh est parfaite. Sans 
doute pourrait-on déplorer une 
certain* lenteur. Je penche a 
croire que le choix du texte 
français est responsable d'un 
défaut qui entache plus parti-
culièrement le premier acte. 
Cette traduction manque sou-
vent de force. Elle tourne, elle 
rôde. Elle ne frappe pas as 
sez. Peut-être même, aurait-il 
fallu faire ici et la quelques 
coupures. Coupe t on Brecht ? 
Voilà la question. Quitte à me 
faire passer pour un icono-
claste, j'aurais pris la chance. 
C'est un point à débattre.

Si "Mère Courage" a des 
qualités d'émotion exception-
nelles, je les ai ressenties, per-
sonnellement grâce à Catheri-
ne, la fille muette de mère 
Courage rôle qu'interprétait 
Dyne Mousso.

Ce personnage muet est ex-
trêmement complexe. D'autant 
plus qu'il n'a pour s'exprimer 
que le geste, le visage, la main 
et que ce ne doit pas être de 
la pantomime. Dyne Mousso y 
est absolument admirable. Elle 
ne quitte pas la scène. Quand 
bien même est-elle retranchée 
dans sa roulotte, elle y est en-
core. C'est a elle d'abord (et 
je me demande si ce n'est pas 
à elle seule) que doivent aller 
les compliments. Tout et à 
tous instants, l'oeil, le ploie-
ment du corps, la joie, l'hor-
reur, le plaisir, la honte, tout 
s'incorpore dans cette comé-
dienne dans un amalgame par-
fait. Elle ne joue pas. Elle vit. 
Elle projette cette vie avec une 
sûreté proprement stupéfian-
te, Pour Dyne Mousso, il fal-
lait monter "Mère Courage". 
Elle est !a grandeur et l'émo-
tion de la pièce. Je cherche 
le mot ; elle est sublime.

Denise Pelletier va derrière 
elle. Sens doute elle EST aussi 
mère Courage. Son métier, sa 
force, son talent, son tempé-
rament, tout fait qu'elle ne 
peut être que mère Courage. 
Elle tire la pièce comme sa

RADIO“§Sl[l®rO®K]
MARDI — 4 JANVIER

• A Ih.TO. Est-ce ainsi que les 
hommes vivent? "L’Amour”. —- 
"Ah! les femme*"’
• A 2h 30 Place aux femmes. En-
quête : "La femme dolt-elie garder 
l'argent qu”‘elle gagne".
• A :ih.30. l'ne demi-heure avec... 
“Le Totémisme". Texte : Bernard 
Dagenals.
• A CRF-FM. k 4 heure», et k 
OBF-AM. k 11 heure*. Les Chefs- 
d’oeuvre de la musique. Aujour-
d’hui : le Concerto en ai bémol 
majeur pour violon, violoncelle et 
corde*, de Vivaldi : Orchestre An- 
gellcum de Milan, dir Emilio Suvl- 
nl. La Symphonie en ré majeur, de

Dès le 11 janvier 
ISABELLE de Pierre Dagenals

Billets en vente maintenant

SPECTACLE DES FETES
Janvier : 4, 5, 6 et 7 

let nouvelles aventures 
de farfadette

Cé&ar Franck ; Orchestie sympho-
nique de S&lnt-Loula, dlr. Vladi-
mir Oolschmann.
• A CBF-FM, a 7 heures, Inté-
grale. I* Quatuor Endrea interprè-
te le* Qnutuor* no 10 en mi bémol ! 
majeur et. no 9 en aol mineur, de 
Schubert.
• A 8h 30, Concert Mmphonlque.
L’orchestre symphonique de To- j 
ronto. dlr. Luka* Posa, interprète la 
Symphonie no 40 en sol mineur. 
K 550. de Mo,vart; Hyperprlsme" 
de Varèse et "Blytres". de Luka* 
Foss.
• A lOh.30, “Le monde est mon 
pays. De Toronto. Animatrice : j 
Chantal Beauregard.

de Pierre Régimbold et 
Nicole Lopointe

HORAIRES i 
TÉLÉVISION

RESERVATIONS; 861-6665

MATINEES SEULEMENT
10.00 .00 - Î.Ï0

A JANVIER

C B FT O
T.00 Musique 

10.00 Musique 
11.30 Long métrage

"Sous les toits de 
Paris" - Com. sent.
français

I oo Téléiewrnai
LOS Long moirage

"Ciel pur" — Drame 
psychologique - Russe

3.00 Femme d auiourd'hui
4.00 Bobino
4.30 La Boite A surprise
5 00 Bob Morane
5.30 Ti Jean Caribou 
é 00 Jeunesse oblige 
* 30 Télétournai
6 50 Nouvelles du sport
7 00 Aujourd'hui
I 00 SepttAme-Nord 
« 30 Route M 
T 30 De » A S

10 00 Le sel de le eemeine
II oo Têiéiournel
11 20 Supplément regional 
11 25 Nouvelles du sport 
11.30 Festival du cinéma

polonais
' Une tille a parlés 
drame

4.30

5.30 
4.04 
é 50 
7 00
7.15
7.30 
S 30 
9.00
9.30 

10 00 
10.45

11.00
11.10

12.40
12.45

Zoo du capitaine 
Bonhomme 
Dernier recoure 
TOIé-Méfro 
Sport - images 
Derniè-e heure 
Ciné-roman 
Destination danger 
Cre Basile
Tente! votre chance 
Nous les amoureux 
Prix Plaza 
En première page 
et météo
La ronde des sports 
Cinéma
"120 rue de la Gare" 
Avec Sophie Deama- 
rais • drame polie. 
Dernière édition 
Fermeture

t.OO Front Page 
Challenge

9.30 Dick Van Dyka 
10.01 CBC News

Magazine
10 30 The Public Kya 
11.00 CBC TV News 
11.20 Final Edition
11.30 Sports Final 
11.37 Film

"The Desperado”

C FC F CD

C F T M CD
1.00 
I 15 
9 00 
9 15 
9 30 

10 30

12.00
U.’S

1 oo 
1.30 
1.00
4J«

Mire Musique 
Bien l'bonjour 
34 24 34 
Téié bonbon 
Toast et café 
Ciné matin 
"Etrange nuit de 
Noel" Avec Anare 
Brule, Jean Gervais • 
drame policier 
Première édition 
Ciné-muli
"Une femme lalouse' 
amer, • drame 
super-bingo 
L'Eternel amour 
Bon après midi 
Dessina animéa

C B M T O
9 00 Test PiMarn 

and music
9 54 Today on CBMT 

11.00 Ivanhne
10.30 Friendly Giant
10.45 Chez Méléne
11.00 Butternut Square 
11.20 Across Canada 
n.SO CBC TV News
12.00 Calendar
12.30 Search for Tomorrow
12.45 The Guiding Light 

1 00 Calendar
1.30 As the World Turns
2.00 Password
2.30 Girl Talk
3.00 To Tell the Truth
3.25 Happenings
3.30 Take Thirty 

4 00 The Bonnie
Priddpn Show

4.31 Razz e Dazzle 
5.CO Passport to

Adventure 
5.30 Music Hop
4.00 Tween Set
« 30 Across Canada
7.00 CBC TV News
7.25 Sports wllh 

Douo Smith
7.JO The New generation
1.00 Salute to Stan 

t*uro!

« 30 
1.45 
9.00 
9 30 

10 00
10.30
11 00
11.30 
12 00

12.30

2 30
3 00 
I.JO
4 00 
4 10

4.30 
7 00 
7 30
a oo 
a 30
9.00
9.30

11.00
11.15
11.40

Sound of 12 
Coffee Break 
Liberal Arts 
Romper Room 
Ed Allen Tim#
Cate Montreal 
James Beard 
Mr. And Mrs. 
Lunchtime Little 
Theatre
Kids is People 
Channel 12 Theetre
"Swirl of Glory" • 
Western
People in Conflict 
Fractured Phrases 
Ht's Your Move 
Surprise Party 
1 he Mickey Mouse 
Club
Family Theatre
"So this is here" - 
drame musical
Pulse
’’he Litflest Hobo 
Musical Showcase 
Gomer Pyle. U.S.M.C 
Pi> ticoat Junction 
T. Troop 
Sunset Theatre 
"My Man Gadfrey" 
comedie 
National News 
Pulse
The Pierre Berton 
Show
The Edgar Wallace 
Mystery Hour
"The Fourth 
Square"
Newsroom If • 
Meditation

iN
£T IfS 0*^6$ 

fffTTmra BlÉVfcS
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era*'ilt 

fillt, 
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^vec
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JEAN-TALON
jee*-te‘»«, i i de é.e-IX 

725-7000

roulotte, avec ardeur et désin-
volture. Elle souffre aussi, elle 
rit aussi. Elle est vraie d'un 
bout à l'autre. . Et pourtant, il 
lui manque ceci : l'incarnation, 
le miracle. Il y a un rôie où 
une comédienne se resume. 
Toute sa vit, dans le fond, 
elle c préparé ce rôie. Pour 
Denise Pelletier, c'aurait pu 
être mère Courage. C'est là où 
la critique devient injuste. On 
ne demande que ça : le mira 
cle. Et un miracle le soir de 
première ! En réalité, jouer le 
rôle de sa vie demande bien 
du courage et bien du renonce-
ment. Denise Pelletier, quand 
elle aura joué mere Courage 
cent fois, mille fois, quand elle 
aura réduit en elle tout ce qui 
est Pelletier, ses dentales, son 
beau visage, ses petits pieds, 
ses mains, tout Pelletier... 
Alors. J'ai pour la performan-
ce de cette comédienne une 
admiration profonde et vérita-
ble mais, aujourd'hui, je ne 
peux dire que ceci : elle est 
mère Courage mais elle reste 
Denise Pelletier. Elle n'a pas 
gravi la dernière marche, cet-
te dernière marche que l'on 
n'aime pas franchir parce qu'a- 
près c'est le vide et que dans 
le vide on tombe et que c'est 
difficile de tomber même 
quand il le faut.

Le reste de la distribution 
est médiocre. J'entends par la 
que le ton est très en-dessous.

C'est d'ailleurs l'impression 
générale que m'a donnée "Mè-
re Courage" : d'être un ton 
en-dessous. Manque de répé-
titions, trop longue distance 
entre la grande détresse des 
personnages de Brecht et le 
confort relatif d'une distribu-
tion de comédiens qui ne pa-
raissent pas vraiment sentir l'é-
motion qu'ils ont à communi-
quer, timidité compréhensible 
devant la longue steppe qu'est 
"Mère Courage" a traverser ? 
Tout cela en même temps 
sans doute.

J'attendais un miracle. Il 
nous en faut bien un de temps 
en temps. J'ei, a deux excep-
tions près, vu du travail bien 
fait. Je juge ici, il faut préve-
nir, d'après les plus hauts 
standards, ceux du Berliner 
Ensemble. Mais du TNM, il 
faut tout attendre.

CE SOIR — 8h.30 
Diman. — 2h.30 et 7h.30

0o.

9reVe...
O^ô'W

Germaine Glroux 
Roland Bpdard 

Marthe Choqiètt* 
Jacques Loretn 
Arlette Bander* 

Françoise Lemieux 
André Montmorency 

Benoit Merleau 
au piano :

André Gagnon

Stella 4564 rue St Denis

Réservations :844-1793

/J
marionnettes

Léo
le chanteur maudit, chansonnier 
total, poète de la colère, virtuose 
de la force politique, rimeur A 
la fronde.

"J’ai vu Ferie et j’ai tout vu”
(Jean O’Neil, La Presse, 1963)

Il nous revient !

Jeu. Ven. Sam. Dim. Soirs 
13, 14. 15. 16 janv.;

matinee; dim. 15 janv.

PLACf 
DES ARTS
Prix (fax* Inel.) $5. S4. S3 *3.50 

52 50 52.
Matinée: 54 53 50 53. S2. 51 50

Billets en vente A la Place des Arti: 
Canadian Concerts, 1121 ouesf, Sner 
brook e <*ou* sol); Ed Archambault 
Inc., 500 est, Ste-Catherinc, Jim 
Chaileboitv 2115 est, Jean-Talon, *» 
6940 S! Denis, L'brairie Ducharme, 
418 ouest, Notre Dame; et Renaud 
Bray, 5219 Côte des Neiges.

Commandes Postales avec enveloppe 
retour affranchie à Canadian Concerts 
A Artists.

Billets d'étudiants (SI .06) A CCA 
SEULEMENT

Réservations par téléphona SEUL F 
MENT A CCA rit 9h. a m A 4h. p.m. 

932 2171 — 932 2234

JEUDI PROCHAIN, A LA COMEDIE CANADIENNE

Débuts montréalais de Fernand Ibmiaud
Kornaml Raynaud l'amuseur 

publie numéro un de France, 
donnera son spectacle i la Co-
médie-Canadienne, à compter 
de jeudi et pour quatre soirs 
seulement. Connu du public ca 
nadien par ses disques d'abord 
et ensuite par le cinéma, le 
fantaisiste (ait cependant ce 
metier depuis dix-sept ans. Il 
débuta dans tes boites de Cler-
mont-Ferrand et Lyon. 11 mon-

Bourse accordée
QUEBEC Le ministre des 

Affaires culturelles, M Pierre 
Laporte, annonce qu’une sub-
vention de $500 a été octroyée 
aux Disciples de Massenet. 
Avec cette subvention, les Dis-
ciples de Massenet ont reçu 
la somme globale de $6,500 de-
puis 1961.

6 Toronto, en avril, grande «pu.

Art religieux
Soixante artistes canadiens 

exposeront des peintures, des-
seins. sculptures, vitraux, piè-
ces d'orfèvrerie au Régis Col-
lege de Toronto du 12 avril au 
2 mai sous le thème "L’Art re-
ligieux canadien d'aujour-
d'hui". M. Guy Robert a été 
choisi au conseil consultatif 
national pour représenter le 
Quebec.

ta ensuite à Paris et travailla 
au "Poulailler". Jacques Ca-
netti le découvre et l'engage 
au "Théâtre des Trois Hau 
dels”. C'“st la réussite. 11 de

vient vedette de music-hall et 
de télévision Depuis 1950 sur-
tout, sa popularité n'a jamais

été en baisse Encor* cetln 
anm-e. en octobre dernier, il 
a tenu seul la vedette de "l'Al. 
hambra" pendant un mois et 
demi. Il est marié depuis 195-1 
à la ehanteu.se Kenee Caron. 11 
a deux enfants.

je*.!

mot m 
qnatsoiis ; . ■ M
100 ait AVENUE BE? PINS

«________la florentine!;;:
MIU tN SCt* DE PAUL BUISSDNNCAU

RÉSERVEZ MAINTENANT: 845 7271 
Taosu*so'ms«i>at > «... v 
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2 DERNIERS (OURS
Unr autre st-maine 

dv grand auteé*

3 VISAGES 
AU NATUREL

1. "(T DIEU CREA IA FEMME"
2. "LA BRIDE SUR IE COU" 
î. "LE MEFRiS"
3 grands films scopc-couî.

PAPINEAU «t REAUBIFN

/ê&'éhix' J ifp

k—r— ejm
*v « , xvattW-'NiP'fJ

LOCATION TOUS LES JOUR* 
DE 10:00 A 7:00 P.M.

COMÉDIE
O A N A m e N N ET
M ■•ue»T, ru- •

CORSE IL SUR LA PLAZA 
6500 ST-HUBERT

QQCIIDEJCJQ P.^E

ORCHESTRE 
SYMPHONIQUE 
DE MONTREAL
Directeur artistiou* i
ZUBIN MEHTA

Be CONCERT DOUBLE 
D'ABONNEMENT
CE SOIR

8 h. 20 p.m.

Chef d'orehestre

ZUBIN MEHTA
Solistes

Ingrid BJONER, soprano 
Jon VICKERS, lenor 

Richard CROSS, basie-barylon

Progrn mm*

MOZART
Symphonie No 3.S. K.V. 883 

(Haffner)

WAGNER

I>i«* Walkuere, Act* I

çmnnnw
PESER V A T I O N «

L'EMU
190 est, boul. Dorchester

A L'AFFICHE A PARTIR 
DU 4 JANVIER

L'ONCLE VANIA
PIECE DE TCHEKOV

avec

Paul Dupuis 

Andree Lachapelle 

François Rozet 

Antoinette Giroux 

Hélène Loiselle 

Jean-Louis Paris 

Marthe Thiery 

Léo Miel

MISE EN SCENE : 

Lionel Villeneuve

Sur semaine: 8h,30 
Dimanche: 7h.30’ •

: Lundi; relâche ô
• -'N•*'*{

Réservations:
866-9344

EMOUVANT - COLOSSAL — SENSATIONNE

dreie tous les jours 
ItaANCf soiaj 

8 taire crouler
de nre

n

l l'auaoftfi
monumental de 
drôlerie iPANts fat ssi)

M

9

OV.U* loisir mtev

Am jorn

pas question
sema ine: le samedi

VENEZ RIRE

F E R NA N D
RAYNAUD

LE GRAND 
FANTAISISTE 

FRANÇAIS
POUR LA PREMIERE FOIS 

SUR LA SCENE 
MONTREALAISE 

LES 6-7-S-9 
JANVIER

-TION iOU.. l  t S JÜI_K> DE )C:C0 A.M. A 7.00 P.M.

84ouëst, Ste-Câtherine • 861-3338

/

COKbfcIL SUR LA PLAZA 6500 ST HUBERT

PESER V A T I O N S: par 
courrier, au théâtre, Fau-
cher Electrique. Jules J* 
cob Musique. Morqan (ma-
gasins Boulevard, Rock-
land, Dorval), CKJL Ra 
dio, St-Jérome,

C INI P AM A, un procédé 
différent, SUR LI PLU3 

iVASTf ICRAN INT f - 
PltUR AU A40NDf

MPERIAL

mots

■ h la
sematna 
7h 30 la

Enfants
10 ans
admis 
» 2h

M. 1430 Bleury. Monf. - AV 1-7102 OU 5403

2e SEMAINE
******************�++*�

^ous-Uires anglais !

451 ave Oqitvy ave ■ mf 274 45?t

EN COULEURSUN VERITABLE MIRACLE 
CINEMATOGRAPHIQUE! CATHERINE DENEUVE

1.9 soir À 6 h. .10 et 8 h. 13 
Sam. et dim , dr* Ih. p.m.

Aussi H1 U K ORPHFIS" 
Version intégrale — Sous-titres ang.

n. \ors 
RKYIKST !

Léo
FeKRë T T

“J AI VU FERRÉ 
ET J'AI TOUT VU"
( »ean 0’N>i1. l a Presse. 1961)

Le chanteur maudit, chan-
sonnier total, poète de la 
colère, virtuose de la 
force politique, rimeur a 
la fronde.

Jeu., ven., sam., dim. soir, 
les 13, 14, 15, 16 janvier; 
matinée ; dim., 16 janvier

Prix (taxe UicI i Soir $5 , $4 $1.56
Matinée $4 $150, $3. IJ.. 8150

Billets en vente a la Plaie d«-s \rt«. Canadian Concerta, 
IR!j oue-,1. >l> rbrooke (sons-'"h Kd \'rhamhanli Int .
SO<i es». Ste-Catherine; fini Charlehois. .’115 est. Jean-Talon, 
et 6‘t'ii St-I>enis; librairie flucharme. 41R ouest. Nolre-I>ame 
et Renand-Bra). 5? 19 CAle-des-Neige*.

Command,' pastAle* aver enveloppe, re'ovir affranchie à 
Canadian Concert* and Artist*

Billet* d étudiant* <$: 00) k CCA senleznenr 
Reservations par téléphone SKI l.KMKNT à CCA 

de 9 a m k $ p.m.
932 2171 — 9322234

S- .T4'
t - ' fi \ f-v)

un film choc —New» 
étincelant! _ 
d’une rare qualité 'f

mafinso
un film de ALBERTO LATTUADA l- \)

m's&Q19 LE BONHEUR

BRISE TOUS 
LES RECORDS!

- "A VOIR
ABSOLUMENT"

£0 CE SOIR A 8 H. 30

tnm gk . . >.e.: _ •* . ^

••■a %\'k*
- - 'C: -i* V" -‘yc-, •’ *' >•<-. ^

bertplt brecht .

MEKE
COURAGE

THÉÂTRE ORPHEUM- réservaliohs: 845-7149
tous tes s «Mrs a bh.30. dirtiaticnf ) 7h.30 rrlacé* la lunOi

i,- r > i

ANGM

rncrc

mw/w/x’
2ANGELIQUE

jîHÜfc', • 100 BRIM*RtE LAfORJET ET DES

immi]
Selle* elimeUeee*

|P1AZA| j JEAN-TAION [
1204 #ii, in Coih«i.r« 0505 Ji-Mubtri J«o n Idiot*, * I • »l d# r » - i g

B


